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Vue générale eie

Le drame
sanglant qui, depuis
dix mois, retenait
l'attention de
l'Europe et du monde
sur la forteresse de
Port -Arthur, s'est
terminé avec l'année

1904 par un
coup de théâtre. Le
général Stœssel, le
vaillant guerrier qui
a résisté — on peut
bien le dire —
jusqu'à la limite des
forces humaines, a
dû rendre les armes
au général Nogi et
toute la garnison a
été faiteprisonnière
de guerre.

Le général Stœssel

est devenu un personnage historique et son nom restera
attaché à la glorieuse défense de la forteresse.

Il faut reconnaître aussi que l'adversaire de Stœssel fut en
tous points digne du courageux général, Nogi a prouvé à l'Europe

étonnée que le mystérieux Japon
n'est certes pas une puissance à dédaigner,

mais un peuple militaire de premier
ordre, dont les chefs sont instruits, chau¬

vins à
l'extrême et d'une

bravoure
peu commu-
ne;vousavez
lu la conversation

du
général Stœssel

et du
général Nogi
après la
capitulation,
dans laquelle

ce dernier
se félicitait
d'avoir per-

M
du deux fils

dans les batailles du siège, et ce, pour la
plus grande gloire du Japon.! f

On sait que les Russes sont sortis de
Port-Arthur avec les honneurs de la

guerre. Les officiers ont reçu l'autorisation
de rentrer en Russie sous promesse de ne plus prendre

part à la guerre actuelle. Cependant, plusieurs d'entre eux, dont
le brave général Fock, ont refusé de donner leur parole et ont
préféré subir le même sorfque leurs soldats.

Générai Stœsski.

Port-A-r-tti.Tj.3r et de sa baie
La plupart des prisonniers et des blessés ont été dirigés^ sur

Dalrîy, dont nous donnons ici la vue du port.
Le général Stœssel entra dans l'armée russe comme aspirant

et il prit part en l'année 1878 à la guerre russo-turque. C'est
pendant cette campagne qu'il eut l'occasion

de se faire remarquer, estimer et
d'avancer rapidement en grade. Pendant
les désordres qui éclatèrent en Chine de
1900 à 1901,
il fut

commandant

d'une partie
du corps

d'expédition
russe qu'il fitj
manœuvrer
dans le Pets-
chili et en'
Mandchourie.

Stœssel est
né en 1848.
Il fit ses études

militaires

au gymnase

militai- Général Fock
re supérieur de St-Pétersbourg. C'est là
qu'il acquit ses connaissances solides qui
le firent distinguer dans la campagne

Général Nooi russo-turque. Depuis son courage et son
intrépidité ont doublé, il est de plus aimé

de ses soldats qui ont en lui une confiance illimitée. Aussi la
forteresse de Port-Art'iur ne pouvait-elle être sous un meilleu
commandement que le sien. Certes, le général Nogi lui devait
bien les honneurs de la guerre, lors de la capitulation.
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